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La Dépêche.fr – 10 août 2016 

Oreilles en balade enregistre 

 

Silence, on enregistre./Photo DDM.  

A l'initiative de la municipalité de la nouvelle commune du Bas Ségala et du centre culturel Aveyron Ségala 
Viaur, le projet Oreilles en balade va être déployé sur Vabre-Tizac, Saint-Salvadou et La Bastide-l'Évêque. Le 
dispositif est un parcours sonore avec 12 points d'écoute sur le Bas Ségala, deux parcours, un adulte et un 
pour enfants. Les élèves des écoles du Bourg et de Solville vont travailler toute la prochaine année scolaire 
sur le parcours enfant. 

Le top départ des enregistrements a été donné à Vabre-Tizac, mercredi 3 août. Rendez-vous avait été 
donné autour du lavoir avec les «dames» du village qui se sont remémoré tous les souvenirs de ce lieu 
autrefois bien fréquenté. Les enregistrements se sont poursuivis l'après-midi avec des Tizacois autour du 
four à pain rénové de Tizac. 

La Dépêche du Midi 

 

 

 

 

 

https://www.ladepeche.fr/communes/vabre-tizac,12285.html
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La culture, la préservation et la mise en valeur du patrimoine sont des enjeux importants pour les 
communes. En Aveyron, des communes ont décidé de mêler parcours touristique et mémoire du village à 
travers une action intergénérationnelle. Une initiative plus simple qu’il n’y paraît. 

Un parcours sonore commenté par les anciens du village 

Le petit village de Prévinquières en Aveyron propose un parcours touristique qui met en avant l’histoire du 
village. Appelé « Oreilles en balade », ce parcours sonore se compose de huit bornes disposés devant les 
lieux qui font partie de l’histoire de la petite commune de 303 habitants. Ainsi, les touristes peuvent 
découvrir l’église, le Tinal, le portail haut, la forge, l’élevage, le maquis, le moulin haut et l’école de 
Prévinquières. A l’aide d’un audio-guide ou directement depuis son smartphone via une appli, le 
promeneur pourra profiter des commentaires de quelques minutes pour chacun de ces endroits 
emblématiques. La durée de chaque document sonore est pensé pour correspondre au temps de marche 
nécessaire pour rejoindre le point suivant. 

Toute la particularité de la démarche réside dans la qualité des conteurs : ce sont en effet les anciens du 
village qui racontent les grands moments, comme les petites anecdotes, de l’histoire de leurs vies, qui 
s’entremêlent avec celle de leur village. Il existe aussi une version « enfant » pour chaque enregistrement 
et qui, comme son nom l’indique, remplace le narrateur adulte par un enfant de l’école primaire du village. 

 

 

http://www.centreculturelaveyron.fr/oreilles-en-balade/oreilles-en-balade-previnquieres.php


L’idée vient de Sophie Pillods, ancienne productrice de radio, qui a fait sienne l’adage Amadoi Hampâté Bâ : 
« Un vieillard qui meurt, c’est une bibliothèque qui brûle » , comme le rapporte l’article de l’Agence des 
pratiques et initiatives locales (Apriles) sur le sujet. Elle a pris conscience du peu de transmission de la 
mémoire au sein des familles, notamment par rapport aux grands moments historiques de la France, 
comme la Première Guerre mondiale. Elle décide donc en 2014 de se lancer dans ce travail de recueil de 
souvenir et d’anecdote. 

Un travail collectif et intergénérationnel 

C’est peut-être une initiative individuelle à l’origine, mais sa réalisation fait intervenir la collectivité dans 
son ensemble. Après une première réunion sur le projet, ce sont les villageois qui ont décidé des sites à 
mettre en valeur, ainsi que les personnes à interroger. 

Pour parfaire la démarche sociale de l’initiative et notamment son aspect intergénérationnel, un travail de 
recueil a été confié, en parallèle, aux enfants de la commune. Cet exercice organisé par l’école a duré un 
an. Les enfants ont sollicité les souvenirs d’enfance des adultes de leur entourage. Ils ont rencontré les 
anciens du village et appris leur importance et la richesse de leur savoir. Et l’interview réalisé par les 
enfants s’est révélé efficace pour instaurer un climat de confiance, plus propice aux confidences. 

Ce projet présente de nombreux avantages pour les enfants : c’est un excellent moyen d’introduire la 
question du patrimoine et de sa valeur. Et cela exerce les enfants à des tâches multiples et importantes : ils 
travaillent ainsi leur expression orale, leur capacité d’écoute, ils s’initient au travail d’histoire, à celui de 
l’interview et ont droit à une initiation au montage. Et ce travail a permis de solliciter tous les acteurs qui 
ont dû les encadrer : les enseignants, les animateurs du périscolaires mais aussi leur famille. 

Pour les personnes âgées, l’effet est aussi très bénéfique. Tout le projet valorise les anciens du village qui 
ont tendance aujourd’hui à être délaissés. Elle prouve à chacun que tout le monde à des histoires à 
raconter et que l’histoire de leur commune s’écrit grâce à leur témoignage. 

Une idée qui valorise le patrimoine et renforce le lien social 

Si le travail pour aboutir à ce parcours sonore touristique s’est révélé en lui-même enrichissant pour les 
différents acteurs du village, son résultat final s’est lui aussi montré bénéfique. Le maire voulait mieux 
positionner son village dans l’offre touristique déjà très riche de cette région, et c’est une réussite. Le 
parcours est devenu un incontournable du label « Pays d’art et d’histoire des Bastide de Rouerge ». Le 
nombre de visiteurs et de touristes a augmenté et « Oreilles en balade » a conduit la mairie à rénover 
certains bâtiments. 

Autre preuve de sa réussite, huit autres communes des environs se sont lancés dans ce projet. L’objectif, à 
terme, est d’unifier l’ensemble de ces parcours. 

Grâce à ce travail, l’histoire du village est préservé : les témoignages de la Grande Guerre mais surtout de la 
Résistance, à travers le document sonore, « le maquis » seront conservés et diffusés. Le recueil d’anecdote 
a même permis de retrouver une ancienne croyance populaire autour d’une fontaine à fée. 

Et c’est l’ambiance du village qui s’en est retrouvé bonifié : «Le projet a apporté de la convivialité dans le 
village. Cela m’a permis, à moi qui ne suis pas originaire d’ici, de compléter mon intégration. Les habitants 
étaient contents de voir que je cherchais à mettre le village et eux-mêmes en valeur. Certains n’étaient pas 
conscients de la valeur de leur mémoire, de leur capacité à transmettre la culture locale» rapporte une élue 
de la commune du Bas-Ségala en Aveyron à Apriles. 

http://www.apriles.net/images/stories/JAS%20214%2032-33%20APRILES.pdf
http://www.apriles.net/images/stories/JAS%20214%2032-33%20APRILES.pdf
http://www.bastidesdurouergue.fr/


Un autre témoignage sur le site met en avant le lien intergénérationnel qui s’est noué grâce au projet : 
«C’est génial, aujourd’hui je sais que ma grand-mère a des choses à me raconter, et que je peux lui poser 
des questions» s’enthousiasme une enfant qui a participé aux « Oreilles en balade ». 

Une initiative applicable partout ? 

Comme nous l’avons vu plus haut, des communes alentour ont décidé de réaliser leur propre parcours 
sonore. Il faut dire que l’initiative a de quoi plaire. Et ses possibilités d’application ne se limitent pas à 
l’Aveyron. L’exercice peut être réalisé par chaque commune. Pour les élus qui aimeraient se lancer dans un 
projet similaire, Apriles peut vous accompagner. Leur fiche de présentation reprend les principes du guide 
réalisé par les huit communes de l’Aveyron et rappelle les étapes à suivre : 

 Validation du projet en Conseil Municipal 
 Réunion publique : organisée afin d’inviter les habitants à désigner six lieux de leur village qu’ils 

souhaiteraient mettre en valeur, ainsi que des personnes à interroger. 
 Constitution du comité de pilotage : pour valider les choix de la réunion publique et les réalisations 

finales. » 

Apriles rappelle que de nombreux partenaires sont prêts à accompagner les communes dans ce projet. 
Pour le cas de l’Aveyron, le coût final pour les villages a été de 3000 euros, correspondant à l’achat des 
bornes d’écoutes, des audio-guides et des casques. Un faible coût pour des résultats impressionnants. 

Edouard Hespel 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.apriles.net/index.php?option=com_sobi2&sobi2Task=sobi2Details&catid=27&sobi2Id=1605&Itemid=95


La Dépêche – 16 novembre 2017  

«Oreilles en balade» à l'école 

Éducation 

 

Les enfants travaillent avec les aînés./ Photo DDM  

Cette année, les élèves de l'école de Galgan travaillent sur un projet, « Oreilles en balade», proposé par Sophie 
Pilhot. Les élèves ont fait des recherches sur différents lieux de Peyrusse-le-Roc, notamment le clocher de l'église et 
la chapelle. Ils ont aussi interviewé des personnes âgées des villages de Galgan et de Peyrusse, sur leur mode de vie, 
les métiers… de leur époque. 

Ensuite, les élèves se sont rendus au foyer-logements de Galgan pour poser tout une série de questions aux anciens, 
qui étaient ravis de raconter leur façon de vivre autrefois. L'école a aussi accueilli Bernard Delmoly et sa conjointe, 
les sonneurs de cloches de Peyrusse-le-Roc. 

Accédez à 100% des articles locaux à partir d'1€/mois 

Les élèves ont appris beaucoup de choses sur le clocher et ils ont prévu d'aller le visiter pour entendre les différents 
sons de cloches. 

Ces témoignages sont enregistrés et destinés à être écoutés par les nombreux touristes. L'école tient à remercier les 
personnes âgées interrogées ainsi que M. et Mme Delmoly. 

La Dépêche du Midi 

 

 

https://www.ladepeche.fr/communes/galgan,12108.html
https://www.ladepeche.fr/offres/#xtatc=INT-2-[article-native]


Carnet de campagne – France Inter – 29 NOVEMBRE 2017 

 

 

https://www.franceinter.fr/emissions/carnets-de-campagne/carnets-de-campagne-29-novembre-2017 

 

Nouvelle journée aveyronnaise pour les Carnets, installés pour quelques semaines en Occitanie.  

L'Aveyron, terre natale d'un cinéaste documentariste, auteur d'un diptyque tourné avec les habitants de 
son village de Goutrens, en 1947 pour Farrebique, le premier volet, et Biquefarre, le second volet, 28 ans 
plus tard : Georges Rouquier. Ce travail de documentaire fiction, qui a inspiré les plus grands cinéastes 
américains, fait l'objet d'un musée à Goutrens : l'Espace Georges Rouquier, qui consacre une majeure 
partie de ses installations à l’œuvre de l'enfant du pays, et une autre partie à des expositions temporaires 
dédiées aux liens entre cinéma et ruralité. 

C'est aussi dans l'Aveyron, dans le village de Caplongue, qu'est né un réseau de relocalisation de la 
production paysanne et de la consommation : les Loco-motivés sont des habitants, des associations, des 
points relais, des agriculteurs - bios ou pas, des professionnels du circuit court et des chefs d'entreprises de 
SARL SCOP.  

Les invitées du jour : Sophie Pillods pour le projet "Oreilles en Balade", soit une nouvelle offre touristique 
du territoire du Ségala par des parcours sonores réalisés avec les habitants. Et Mathilde Scheuer, 
animatrice de l'association Pour la santé de la Terre et du Vivant à Bozoul. 

 

https://www.franceinter.fr/emissions/carnets-de-campagne/carnets-de-campagne-29-novembre-2017
http://www.espacegeorgesrouquier.fr/
http://www.loco-motives.fr/
http://oreillesenbalade.eu/
https://www.facebook.com/oreilles.en.balade/
https://www.facebook.com/associationsanteterrevivant/
http://sante-terre-vivant.fr/
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Contact 

CENTRE CULTUREL AVEYRON SEGALA VIAUR 

2 ROUTE DU Foirail – 12240 RIEUPEYROUX 

Tél : 05 65 29 86 79 -  www.centreculturelaveyron.fr 

Responsable du projet : Sophie Pillods  

Tél : 06 86 06 51 47 

Mail : sophie.pilods@centreculturelaveyron.fr 

 

http://www.centreculturelaveyron.fr/
mailto:sophie.pilods@centreculturelaveyron.fr

